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public enthousiaste 
audit les succès dè

Un
app

P. Julien et A, Denys
par Monique Durai

Deux grande.' vedette* can 
Denya. «e sont îa:t entendre 
devant un auditoire jeune, in 
l’habitude d’entendre diseusea 
nuti, une atmosphere d’une . 
heureusement ie grand ■n.^n4 
dea Jeune* auditeurs ont rendt 
table mais agréable . ,

Ceci dit, venons-en à "nos'' 
vedettes Nous ri ..-nns bien 
“nos” et avec quelle fierté 
nous nous approprions Pauli-
ne Julien et Alain Denys qui 
peuvent se comparer a une 
foule d'artistes étrangers, fran-
çais ou autres Pauline Julien 
n est venue A Québec que deux 
fois ou trois et'c es; avec plat- 
si- que nous l'avons applaudie 
hier soir dans un bouquet de 
pieces bien choisies et asscs 
variées

Pauline Julien est plus qu'u-
ne excellente dts<'u.'r, c es' e 
très grande irtls'e qui mit 
perfection d’blterprcatioBi, 
juste compréhension des au-
teurs, sens Inné de* nuances 
pu: nous la présente:!' tour a 
tour gale, tendre, sentimentale, 
voire gavroche II semble que 
pour «lie tous ccs r^nr snierr. 
faciles et egalement aerr-.-u- 
b>s EJe s'y meut avec e.c-

Belgique, en

quel
trio'

Julien et Alain 
aile Marquette 
if. Pour qui a 
s des clubs de 

étrange mais 
compréhension 
lement suppor-

ilsse et au I<u - 
oublier quel- 

la France El- 
chaosons dont 
pour nom Léo 

Asr.avour Joel 
Sylvestre, et 

Sens. Gilles Vi- 
Pierre Ferland 
illé Elle a fou-
ie programme, 
de nos compa-

"Ce que J aimerais . nous 
declare-t-e! e "en plus de con-
tinuer a chanter serait faire 
du cinéma et du théâtre''. Nous 
!a voyons très bien dans ce

séder de réels dons de comé-
dienne. Comment ne pas le 
remarquer lorsqu'elle chante 
•'Ma chimère ' Je ne peux 
rentrer chez mo;'' ou particu-
lièrement ' La Voce'' ^ Pauli-
ne Julien, grande admiratrice 
de .Mi s Linguet Piaf, Ella Fitz-
gerald et Marlene Dietrich. 
c a I unfc valeur très /sure pour 
la chanson d'expression fran-
çaise au Canada. Pauline Ju-
lien est une très grande artis-
te qui ira, nous en sommes 
sflrs, de succès en sucrée . . .

Alain Denys, il 
oût, prononcé pour 
>t le récita! qu’il 
, l’été dernier nous 
>r’"idir en lui un 
erprete du grand 
français. Hier soir,

Alain DENYS

gance. (messe et nous entraî-
ne dans les diverses gammes 
du coeur humain.

Pauline Julien a débuté â 
Paris, il y a cinq ans, et à 
Montreal, l'année suivante 
lancée par Jacques Normand. 
Depuis elle voyage entre les 
deux continents. A Par:- elle 
a chanlé "Chez Gilles", au 
•’Port-Balut”, "A la Colombe”, 
“Chez Moineau'’ etc. Elle s'est 
également fait entendre en

Quant à 
marque un |
Léo Ferré 
nous donna: 
avait fait a 
excellent ir 
compositeur 
il a dp nouveau chanté Fer-
ré avec des pièces que nous 
avons eu du plaisir à connaî-
tre ou à réentendre.

Il a ajouté quelque» pièces 
de Brassens, Brel, et autres. 
Alain Denys, né a Québec est, 
comme on le sait, chanteur et 
peintre. Les critique.* qu'il at-
tire et comme un et comme 
l'autre ne font que corroborer 
ce qu'on peut entendre et voir 
de lui. Dans peu de temps, il 
ira à Toronto puis à New York 
ou il exposera des toiles et 
chantera scs auteurs préférés.

".l'adore chanter devant un 
public comme celui de ce soir: 
et ré.st tout à fait épatant . .
J'aime peindre . . J'aime tout 
. . ”, Voilà qui résume bien 
Alain Denys, vedette du dis-
que, du music-hall, de la té-
lévision, de la radio et. du ca-
baret. Voilà Alain Denys, ar-
tiste sympathique, sincère, un 
autre de qui nous attendons 
beaucoup . .

Aux mardis universitaires

Lutte du clergé canadien 
. contre le jansénisme

Par Roland Brassard

Lea erclesiasUqur.s canadiens 
Boni pas seulement lutté con'.e 
le Jansénisme au pays, nous avons 
au moms l'exemple de deux m..-- 
aïonnaires qui soni passes en 
Frajic» combattre l’hérésie sur son 
propre terrain.

C'est en rcs trrmes que s'expri 
mart, hier *o:r, le confèrent;rr aux 
Mardis universilanr: M 1 ■ opn.ti 
Lamontagne en parlant du jan 
gemsme au Canada.

Tl est donc raisonnablemrnt c a- 
bl), a continue M Lamontagne 
que, dans l'étul actuel de nos re- 
èherches, la hiérarchie catholique, 
an Nouvelle France, du haut au 
bas clergé, s'est gardée, dans l'en-
semble, de toute penetration sé-
rieuse du Jansénisme doctrinaire

Le conférencier a expliqué que 
notra peuple était beaucoup plu. 
près de la nature extérieure que 
de l’intérieure. Bien sûr, a fai: 
remarquer M. LamonUgne, le.' 
gens n'auraient manque pour r:enj 
au monde le sermon sur l'enfer, 
centre idéologique rie nos missions 
paroissiales. Mais ils retournaient 
assez sereinement à leurs durs Ira 
vaux sufftsani à leur mériter le 
ete). et aussi à leurs chansons, à 
leurs histoires gaillardes et. par-
fois même a quelques sauteries.

jalon qu'on exigeait encore naguerr 
'dans certains de nos pensionnats j

M. Lamontagne a précisé quej 
nous avons vécu dans un Etatj 

Istrictement confessionnel et rural, 
tel que l'auraient voulu les jansé-
nistes. Puis il a rapporté qu'il y 
a dix ans à peine, à Montreal.! 
l'Ordinaire interdisait de célébrer! 
le centenaire de Balzac et l'arche-! 
vèque d'Ottawa défendait aux 
Compagnons de St-Lauvent dej 
Jouer Une piece d’Anouilh. Rien 
d étonnant alors que la littérature^ 
ranadienne ait mis du temps a 
se développer.

Aujourd'hui, cependant toujours j 
selon M. Lamontagne, notre litté-
rature a commencé à s'émanciper 
Nous avons abandonne du Jansé-
nisme le goût de sa morale rigou-
reuse et stoïque, la peur du péché: 
et la crainte de Dieu, l'attrait du 
cloître et de la Croix, le redresse-! 
ment du scrupule et cette appre-
hension toujours présente du châ-
timent éte/nel

Nous ne sommes plus jansénis-
tes. de conclure, en substance, M 
Lamontagne, nous sommes moins1 
anti-protestants et nous sommes: 
en train de perdre noire belle re-
signation

semant

Br pourtant, de souligne 
Lamontagne,-si nous n’avon; 
connu sur nos bords les orne 
à la janséniste, nos ar: 
grands-mères ont porte des 
Jansénistes, et des manches J; 
niâtes, allongées de poignets 
plus de modestie Nous avons 
ms assez curieusement adopt 
pratiques imposera aux Jans 
tes, comme les billets de co

r M. 
* pas 
lettes 
rières
jupes

pour 
mé- 

è des 
iénts-
nfes-

conferencier 
d'hier soir, le vicc-recteur de La-
va!, Mgr Alphonse-Marie Parent, 
a révélé que M. Lamontagne assu-
mera. à compter du 1er mai pro-
chain, la direction des cours d'eté 
de français et fera partie à l’ave-
nir du corps professoral rie la fa-
culté des Lettres.

M. LamonUgne est maintenant 
directeur du departement de lan-‘ 
gucs modernes au Collège militai-
re royal de Kingston.

aremier ministre de 
kraine est LIMOGE

ose ou 'PA'- Le premier mi-
re de 1'Ukraine. M Nikofor 
chenko, a été limoge et rem- 
e par M Vladimir Shchrr-

Dans son decret annonçant cet-
te nouvelle, le praesidium du So-
viet supreme de l'Ukraine ne fait 
aucun* mention du nouveau poste 
qui a été confie au premier mi-
nistre dépose.

M. Kalchenko est la figure la 
plu» eminent* parmi les chefs na-
tionaux. régionaux et locaux qui 
ont perdu leur poste par suite 
du mauvais rendement de ia pro-
duction agricole.

I,e premier ministre de l'UR-sS. 
M Nikita Khrouchtchev avili
•TtUqut quelques-uns d'entre eux

I ion. d une reunion du comité cen-l 
irai clu paru communiste le meus 
dernier et les avait obliges à ad-i 
mettre qu'il» avaient fait preuve 
de negligence en augmentant la; 
production agricole et en falxi-i 

; fiant en plusieurs cas les eu- 
listiques de la production.

M. Khrouchtchev s'en était pris' 
à M. Kalchenko et au chef du par-
ti ukrainien, M, Nikolai Podgorny 

i II les avait avertis qu'ils paie- ; 
raient pour avoir fait récolter du 
mais vert et d'avoir permis a ries 
agriculteurs d'en voler une gran-
de quantité pour nourrir leurs 
troupeaux personnels.

La république de l’Ukraine estj 
la plus nchc parue de la Rnis-j 
sic, mais elle n avau pas at-, 
teint son objectif agncolt l'anj 
dernier,.

iHORIZON

21 COMPOSITEURS IMMORTELS 
26 CHEFS-D'OEUVRE
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• TCHAIKOVSKY — BEETHOVEN — 
MENDELSSOHN

• BRAHMS — DELIRES — STRAUSS 
FESTIVAL — DVORAK — DEBUSSY 
MOZART — OFFENBACH — SCHU-
BERT — RIMSKY KORSAKOV — 
WAGNER — BERLIOZ — ENESCO

• CHOPIN — BACH

GUIDE DESCRfPTIf ILLUSTRE avec cette
avec DISQUE Ho I

QçMationMËü

de DISQUES

■

y

La
Collection"Webster”des

OEUVRES MUSICALES LES PLUS 
CELEBRES DU MONDE

16 MAGNIFIQUES DISQUES MICROSILLONS 
HAUTE FIDÉLITÉ DE 12" 

COMMENCEZ VOTRE COLLECTION DÈS MAINTENANT! 
ACHETEZ UN DISQUE PAR SEMAINE 

pour seulement $1.59 chacun

OFFRE SPECIALE 
DE LANCEMENT
achetez le DISQUE No. 1 
POUR SEULEMENT $1.59

___ ET OBTENEZ CET

DE LUXE
' • " • .

pour 
DISQUES

POUR

SEULEMENT

100 TIMORES HORIZON GRAMS "ïiT

En vente
seulement

chez

L'offre spéciale de lancement contient 16 coupons 
gratuits. Utilisez un coupon chaque semaine pour 
obtenir vos 100 TIMBRES "HORIZON” GRATUITS 
avec l'achat de chaque disque. Vous pouvez accumu- 
muler 1,600 TIMBRES "HORIZON” GRATUITS quand 
vous avez acheté les 16 disques de cette superbe 
collection musicale.
DÉTAILS COMPLETS DISPONIBLES X L'ÉTALAGE “WEBSTER-DU MAGASIN,

DOMINION


